
Homélie du quatrième dimanche du temps 
ordinaire 

Année liturgique « B » 
 

DE LA GALILEE A CAPHARNAUM, JESUS DE 
NAZARETH PASSE DU MINISTERE DE LA 
PAROLE AU MINISTERE DE GUERISON : 

L’EXORCISME 
 

Dt. 18, 15-20 ; 1Co. 7, 32-37 ; Mc. 1, 21-28 
 

 
Préambule : 
 
Bien-aimés, peuple de DIEU, bonjour et bon dimanche à tous. Dimanche dernier, JESUS 
commença sa mission par l’enseignement de la parole de DIEU et l’appel des premiers 
disciples : André, Pierre, Jacques et Jean. Ce dimanche, JESUS progresse dans son ministère 
en passant à une vitesse supérieure : l’exorcisme. Ce ministère bien qu’il soit vulgaire sur nos 
médias par certaines personnes dites « hommes de DIEU » ou encore des pasteurs reste 
secret et réservé.  
Moïse dans la première lecture annonce la place de JESUS dans la pensée de DIEU, dans 
l’histoire des hommes. De son côté, l’apôtre Paul dans la deuxième lecture proclame « 
bienheureux » ceux qui n’auront d’amour que pour le CHRIST. Il exalte la beauté, la grandeur 
et les avantages spirituels du célibat, car notre amour conjugal a besoin du témoignage de 
ceux qui ont choisi le célibat pour le Seigneur, les prêtres et les religieuses. 

 
I-JESUS EST-IL LE NOUVEAU MOISE ? 
 
« Au milieu de vous, parmi vos frères, le Seigneur votre DIEU fera se lever un prophète 
comme moi et vous l’écouterez » (Dt. 18, 15). Dans cette parole du prophète Moïse, « un 
prophète comme moi », nous pouvons lire l’esprit de JESUS en Moïse, car il fera le même 
travail que Moïse pour son peuple. Sous les dehors terrifiants de l’orage qui éclate sur le 
mont Sinaï, le tonnerre de la voix de DIEU et la flamme de ses éclairs, le peuple hébreu a 
bien perçu la difficulté qu’éprouve l’homme laissé à lui-même, d’affronter seul le mystère de 
la présence et de l’action historique de DIEU, et de comprendre le sens de ses appels. Moïse 
nous explique bien par ses paroles le rôle d’un prophète dans sa communauté. Il est un être 
parmi les hommes, ses frères, le porte-parole de DIEU : « Je mettrai mes paroles dans sa 
bouche » et « il leur dira tout ce que je lui prescrirai » dit le Seigneur. Nous pouvons 
constater que Moïse et les prophètes qui ont succédé n’ont fait qu’ébaucher ce rôle 
prophétique que JESUS CHRIST seul accomplira parfaitement durant sa vie sur la terre en 
tant que vrai homme et vrai DIEU. Et après sa mort, JESUS CHRIST confia à l’Eglise 
universelle, peuple de DIEU, la mission prophétique de lire les signes du temps. Ainsi, nous-
mêmes, nous sommes prophètes pour notre milieu de vie, et pour cela attentifs à écouter la 
voix de DIEU dans la bible, les sanctuaires, les prières quotidiennes et la méditation de 
l’évangile pour la transmettre à nos familles, nos amis pour qu’ils se convertissent. 



Nous devons accepter que l’Eglise aujourd’hui à travers sa hiérarchie comme à travers nos 
frères et sœurs chrétiens s’efforce de porter le dessein historique de DIEU au monde, même 
si cela peut bouleverser les idées du monde.  
 
II-JESUS PARLE, COMMANDE AVEC AUTORITE ET IL S’IMPOSE COMME LE MESSAGER, LE 
MESSIE ET LE GRAND PROPHETE DE DIEU LONGTEMPS ATTENDU 
 
JESUS de Nazareth s’est fait reconnaître 
comme fils de DIEU, messie ou grand 
prophète par l’autorité de sa parole. En 
effet, l’autorité vient tout simplement 
du fait que : « Quand on parle, cela se 
réalise ». C'est-à-dire une force sort de 
la parole et réalise l’acte. JESUS est venu 
pour annoncer la bonne nouvelle. 
Qu’est-ce qui prouve que la nouvelle est 
bonne ? C’est tout simplement qu’elle 
change la nature. En guérissant 
quelques malades physiques ou 
mentaux, JESUS ne fait pas seulement 
acte de bonté, mais montre qu’il est 
venu entreprendre un combat gigantesque contre le mal à l’œuvre du monde. L’esprit 
mauvais qui l’interpelle, JESUS le sait bien : « Es-tu venu pour nous perdre ? » Nous (les 
mauvais esprits) auxquels les anciens attribuaient l’origine des maladies, des infirmités ou 
des cataclysmes. A travers ses paroles et les actes qu’ils produisent, JESUS manifeste qu’il est 
le saint de DIEU, c'est-à-dire le messie, et donc que son autorité s’enracine en DIEU, le père 
tout-puissant. 
Oui, frères et sœurs en JESUS CHRIST, nous sommes interpelés en ce dimanche sur l’effet de 
la parole de DIEU dans nos vies, en famille, au travail, dans nos relations entre amis ? 
 
- Autre chose, avons-nous pris la suite de JESUS pour combattre le mal sous toutes ses 

formes : la maladie, la faim, la solitude, l’injustice, l’égoïsme personnel et collectif, la 
guerre du pouvoir ? Si oui, pourquoi le mal prend-il d’ampleur dans notre société ? 

 
- Le démon est présent dans toute la marche de l’histoire et à tous les niveaux de l’activité 

moderne, afin de pervertir ce que nous créons et de faire de tout progrès un nouvel 
esclavage. Beaucoup ont parlé du démon dans les sociétés totalitaires. Il n’est pas moins 
présent dans nos sociétés libérales. Il est présent dans les mafias de l’exploitation du 
sexe, de l’argent, du pouvoir. Déjà, nous devons savoir que tous les moyens humains 
sont impuissants pour y remédier si DIEU ne s’en mêle pas. Ici, JESUS nous montre et il 
dit aux apôtres d’aller chasser les démons des hommes et de la société (Mc. 3, 15 ; Mc 3, 
27). Le démon voit immédiatement ceux qui menacent son empire (la terre) et il essaye 
de les renverser ou de les aveugler. JESUS va donc le rencontrer dans les personnes et va 
les chasser par la force de la parole. 

 
Puisse la force de la parole de DIEU lue et méditée chaque jour chasser l’empire du démon, 
en nous, nos familles, nos communautés, nos sociétés et nos Eglises. 
 
Amen ! 

Père Jean-Pascal NGALEU 


